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                      2015 : "Bonne Année ?" 
 
 L'année nouvelle s'ouvre en ce premier jan-
vier par la fête de Marie, Mère de Dieu. Et c'est aus-
si le 1er janvier de chaque année que le pape Paul VI 
institua " journée mondiale de prière pour la paix". 
Certains d'entre nous se souviennent de ces paroles 
de Paul VI à l'Organisation des Nations Unies, ce 4 
octobre 1965: "Le monde attend, le monde exige la 
paix. Jamais plus la guerre !" 
 Plus que jamais, cette cause requiert notre 
engagement et notre prière. 
 Dans un premier temps, au lendemain des 
fêtes de Noël aux cours desquelles nous avons chan-
té la paix "aux hommes de bonne volonté",  et à l'oc-
casion de la fête de Ma-
rie Mère de Jésus, nous 
ne pouvons restés indif-
férents et insensibles  à 
cet appel de Paul VI. 
 Une analyse rapi-
de des diverses situations 
dans le monde, nous 
montre combien il est 
difficile de maintenir la 
paix en notre monde. Les 
nombreux conflits dont 
les médias nous relatent 
la présence à travers le 
monde nous donnent le 
sentiment d'impuissance 
et que Dieu nous aban-
donne à notre triste sort. 
 Voulons-nous un Dieu magicien ? Et quel 
sens donnerions-nous alors à la naissance de cet 
Enfant- Dieu parmi nous ? A travers lui, ce Dieu-
Père nous rappelle, une fois de plus, qu'Il nous fait 
confiance et qu'Il compte sur nous pour être ces arti-
sans de paix dont le monde a tant besoin aujourd'hui. 
 - Artisan de paix en nous d'abord. Être en 
paix avec soi, à la lumière de la Parole de Dieu.  
Comment pouvons-nous aimer les autres si l'on ne 
s'aime pas soi-même, si on n'est pas en paix avec soi
-même ? On oublie trop souvent la vie divine qu'il y 
a en nous et en tout être humain : "Et Dieu créa 
l'homme à son image..." 

 - Artisan de paix autour de nous . En famille 
d'abord. Les fêtes de Noël sont porteuses de la paix 
familiale, puisque Noël est la fête de la famille. Et 
pourtant il y a tant de familles qui se déchirent. Et si 
l'on pouvait dire de nos familles comme on le disait 
des premiers chrétiens : "Voyez comme ils s'ai-
ment" ! 
 - Artisan de paix dans nos milieux profes-
sionnels, associatifs , de loisirs, ou dans nos villes et 
villages. La tâche est rendue d'autant plus difficile 
que les intérêts des uns et des autres sont multiples. 
Et que devient, dans ce contexte, la dignité de la 
personne si chacun n'est tourné que sur ses propres 
intérêts ? N'est-il pas possible de préserver les uns 
comme les autres? 
 - Artisan de paix dans le monde. Cela nous 
paraît impossible, tellement les divergences, les inté-

rêts des pays ou des 
idéologies sont diffé-
rentes et même oppo-
sées ? 
La conjugaison des 
actes de paix dont 
nous pouvons être 
artisans, peut créer un  
état d'esprit collectif. 
Mais cela paraît bien 
utopique. En tout cas 
la prière authentique, 
seul, en famille et dans 
nos communautés, est 
un atout irréversible 
pour tous ceux qui se 
disent croyants. Etre 

vrai dans nos prières,  n'est-ce pas un moyen extra-
ordinaire pour que la Paix avance ? 
 En cette Année consacrée à la Vie Consacrée 
demandée par le pape François, nul doute que toutes 
les communautés religieuses, et paroissiales avec 
elles, seront à pied d'œuvre, comme elles le font 
déjà,  pour faire monter leurs prières vers  le Père 
afin que tous nous soyons des artisans de paix selon 
le plan de Dieu pour l'humanité. 
 Bonne année ? Oui, elle le sera, si on le croit, 
si on l'espère,  et si on la veut ! 
                                                                                                             
  J. Coltro, curé 
                

Des permanences sont assurées au presbytère, 14 rue St Jacques à 31600 MURET 
Tous les jours de 10h à 12h et de 17h à 19h (sauf le samedi après-midi et le dimanche) 
Tél:  05 61 51 14 68 Fax 05 61 72 36 97 (e-mail paroisse.muret@wanadoo.fr) 

(e-mail du Lien: lelien.muret@orange.fr) 
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Article 5 : ÉLIE, le prophète de feu, restaura-
teur de l’Alliance. (Livres des Rois) 
 
1°) Le contexte. Nous sommes au IXème siècle 
avant J.-C. Depuis la mort du roi Salomon, fils de 
David, le pays est divisé en 2 : au sud, le royaume 
de Juda ; au nord, celui de Samarie (Israël), où Élie 
exerce sa mission. La fertile plaine de Samarie, les 
victoires militaires, l’éclat de la capitale (Samarie) 
et la prospérité des villes faisaient la fierté du 
royaume du nord ; à côté de ce-
la,  des  rois épousaient  des 
étrangères païennes pour favori-
ser les alliances politiques avec 
les pays voisins ; or,  cela  fai-
sait entrer le culte des idoles et 
les mœurs païennes. On voit 
qu’Élie aura fort à faire pour 
maintenir la foi au Dieu Unique 
de l’Alliance du Sinaï. 
 
2°) Le défenseur de la Foi et 
des opprimés.  Jézabel, la reine 
païenne, entretenait des centai-
nes de faux prophètes au temple 
de Baal ; Élie, au moyen d’un 
sacrifice au mont Carmel, mon-
tre avec éclat la supériorité de 
YHWH, le Dieu d’Israël ; mais 
il  va au-delà de ce que Dieu lui 
demandait en égorgeant ces 
faux prophètes dans un ravin ; 
cela provoqua la fureur de la 
reine ; Élie dut s’enfuir pour sauver sa vie et com-
mencer sa conversion.---Le vrai culte n’était pas 
seul en cause ; Élie se préoccupe aussi de la justice 
sociale et du sort des petits  : il fulmine contre le 
roi Achab qui, poussé par Jézabel, organise le 
meurtre du paisible Naboth pour lui prendre sa vi-
gne près du palais. 
 
3°) Sa fuite au désert vers l’Horeb. Devant la fu-
reur de Jézabel, Élie s’enfuit au désert. Ce sera la 
chance de  sa conversion ; pendant sa marche de 

40 jours, il a tout le temps de méditer sur ses  pro-
pres erreurs ; il médite sur l’inépuisable patience de 
Dieu …. Il avait annoncé un Dieu terrible, il va dé-
couvrir un Dieu de compassion : au sortir d’une 
caverne, Dieu se révèle à lui dans le murmure d’u-
ne brise légère, non pas dans des démonstrations 
fracassantes. Il peut reprendre sa mission au service 
de Dieu dont la puissance est faite de douceur. 
 
4°) Témoin de Dieu chez les païens.  On pensait 
que Dieu réservait ses bienfaits à son Peuple élu. 

Or, Dieu envoie Élie chez une 
pauvre païenne de Sarepta en 
Phénicie ; celle-ci va être sau-
vée de la famine et son fils ar-
raché à la mort. Le salut dépas-
se donc bien les limites du 
peuple de l’Alliance. 
 
5°) Son enlèvement au ciel 
dans un char de feu.  Aupara-
vant, il laisse à son disciple 
Élisée son esprit prophétique 
pour qu’il continue sa mission. 
Depuis, on attendait son retour 
à la fin des temps comme pré-
curseur du Messie. 
 

6°)  Élie tient une grande 
place dans le Nouveau Testa-
ment. Jésus accomplit les 
traits majeurs d’Élie : sa mis-
sion universelle, sa puissance 

sur la mort, son souci des petits, son envoie du feu 
nouveau de l’Esprit Saint, son Ascension et l’en-
voie de ses disciples dans le monde entier. Sur la 
montagne, Jésus, entouré de Moïse et d’Élie,  sera 
seul transfiguré, signe de son intimité profonde 
avec Dieu, son Père.  

     
. 
                           Jean PEAULT 

Vous pouvez trouver ce journal ainsi que les horaires et autres documents 
 parus dans le journal, ainsi que des renseignements sur les services paroissiaux.. 

Sur le site internet du Diocèse de Toulouse; 
http://toulouse.catholique.fr/ensemble-paroissial-d e-muret  

Vous y trouverez également le journal du Diocèse (F oi et Vie) 

APPROCHES DE LA BIBLE  

Section 2 : Les GRANDS  PERSONNAGES 
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 1532 : Teresa quitte la pension et rentre à la mai-
son ; elle est malade ( fièvres, évanouissements fré-
quents ) mais tout le monde est content de la retrouver, et 
elle aussi ;  elle va bientôt se remettre et pour parfaire son 
rétablissement, ira passer quelque temps à la campagne, 
chez sa sœur aînée, Maria, jeune mariée, qui l’accueille, 
bras ouverts. : il y a même un petit bébé à câliner ! (qui 
sera plus tard religieux !) 
  Sur le chemin, le Seigneur l’attend : un frère de son 
père, don Pedro, habite non loin ; il est veuf et se prépare 
à embrasser l’état religieux. Il demande à sa gentille niè-
ce de lui faire la lecture à haute voix. 
Teresa n’est pas trop enthousiaste car les lectures de l’on-
cle sont austères : livres ascétiques, de spiritualité. Mais 
elle aime faire plaisir et accepte, sachant même se mon-
trer contente. 
 Or voilà qu’au fil de la lecture elle 
ressent en son cœur une douceur, un amour : 
il n’y a plus d’hésitation pour son choix de 
vie. Elle sera religieuse, c’est sûr, mais pas 
chez les Augustines de la pension ; elle a une 
bonne amie au carmel, non loin ; c’est là 
qu’elle fera sa demande. 
Rentrée de sa convalescence, la vie reprend ; 
maintenant c’est elle, la véritable maîtresse 
de maison ; il y a beaucoup à faire ; la petite 
sœur n’a que quatre ans; ses autres frères 
(sauf Rodrigo) sont adolescents. Difficile 
d’annoncer à la famille sa décision, elle qui 
sait tout faire, écoute tout le monde et est si 
indispensable 
 
 Heureusement elle a ses chers amis, les bons li-
vres ; sa bibliothèque a été épurée : finis les romans de 
Chevalerie ! Maintenant c’est du sérieux ! Un de ces li-
vres va la marquer profondément : les Lettres de St Jérô-
me. Le langage percutant et incisif du Saint Docteur de 
l’Eglise lui fait grande impression et la conforte, car là 
encore il y a combat :  le papa lui a opposé un refus 
net: « pas avant ma mort ! » Bon ! Teresa connait la piété 
et le cœur de son père et sait que ce refus exprime une 
crainte mais pas une opposition de fond ; elle va donc 
« ruser » ! 
 
 Elle prépare son plan ; son amie du carmel reçoit 
souvent ses visites : longtemps plus tard, une religieuse 
de ce couvent témoignera avoir gardé profondément la 
mémoire de cette belle jeune fille qui venait au parloir, 
élégante dans sa robe orange aux liserés de velours noir !
… 
 En Juillet 1535, son frère chéri, Rodrigo, insépara-
ble compagnon d’enfance et complice des rêves de jeu-
nesse, s’embarque pour le Nouveau Monde. Ce départ lui 
laisse un grand vide, et aussi lui rappelle l’expédition de 
ses 7 ans vers le martyre !  Pour les Espagnols de son 
temps, le départ vers les Amériques avait un sens mis-
sionnaire autant que de conquête (pour certains au 
moins : Teresa le voit ainsi.) 

 
 Mais il y a un autre frère, plus jeune, Juan -18 ans; 
elle arrive à le convaincre de la beauté de la vie religieu-
se, et le 2 novembre de cette année, au très petit matin, 
quand toute la maison est encore endormie, ils partent. 
Les carmélites sont prêtes et l’accueillent. Le jeune frère 
aura moins de chance : les Dominicains chez qui il frappe 
lui demanderont d’attendre le consentement du père. (Il 
entrera plus tard) 
 
 Cet exploit ne fut pas sans souffrance : quitter sa 
famille et son père tant aimés : «  ma douleur fut telle, 
que ma dernière heure, je le crois, ne peut m'en réserver 
une plus grande. Il me semblait que tous mes os se déta-
chaient les uns des autres ». Mais le Seigneur la sou-

tient et la voilà postulante au carmel de l’Incarna-
tion d’Avila : monastère fervent mais bien diffé-
rent alors de ceux que nous connaissons aujourd-
’hui ; surtout, il comptait 180 moniales et la clô-
ture n’y était pas strictement observée! Elle est 
heureuse dans cette nouvelle vie, tout l’enchan-
te… Elle prend l’habit le 3 novembre 1536 – ha-
bit cousu de ses mains : à l’époque , c’est la pos-
tulante qui doit confectionner son habit de future 
moniale !!! 
 
« Au moment où je recevais l’habit religieux, le 
Seigneur me fit comprendre quelles faveurs Il 
accorde à ceux qui savent se vaincre par amour 
pour Lui ; j’éprouvais une telle joie d’être enfin 
dans l’état religieux que depuis lors je n’ai ja-
mais cesser de la goûter. » 

 
 Et elle se donne à fond !  Mais les excès ont des 
inconvénients,  la formation religieuse prodiguée alors est 
déficiente et surtout ne correspond pas à cet appel inté-
rieur pressant aux profondeurs de son être; peu de temps 
après avoir prononcé ses vœux (1537), elle tombe de 
nouveau malade . 
 
 Elle supporte son état pendant un an mais le mal 
s’aggrave de plus en plus et porte à peu près sur tout l’or-
ganisme : les médecins d’Avila se voient impuissants à la 
soigner ; son père vient la chercher pour l’emmener chez 
une guérisseuse de renom. 
 
 Sur le chemin elle retrouve l’oncle Pedro ; il lui 
fait cadeau d’un livre spirituel très en vogue: le troisième 
abécédaire du Franciscain Francisco de  Osuna : ce livre 
traite du recueillement et en donne une méthode; la gué-
risseuse n’étant pas disponible, il faut attendre 9 mois 
pour la consultation et les soins : elle passera ce temps 
chez sa sœur, Maria, et, dans la solitude de la belle cam-
pagne castillane, avec ce livre, elle s’adonne à l’oraison, 
la grâce l’envahit, sa vie va changer…(à suivre) 
 
Monastère du Carmel,                                                                                

Le 13 décembre 2014. 

Carmel de Muret: Ste Thérèse de Jésus (d'Avila)     suite 
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La marche de l'Avent  
de l'école et du collège Joseph Niel 

 

« Un millier de chandelles peuvent être allumées à l’aide 
d’une seule chandelle sans raccourcir la vie de celle-ci. Le 
bonheur ne diminue jamais lorsqu’il est partagé »…  
Les familles de Niel fêtent la venue du Christ sous le signe 

de la lumière 
Bravant la pluie et le froid, les familles et l’équipe de l’é-
cole et du collège Joseph Niel se sont retrouvées pour célé-
brer l’Avent à l’Eglise Saint Jacques le mardi 16 décembre 
dernier. Accompagnées dans leurs prières par le père Ilde-
fonse et par le père Jo, les trois cent personnes présentes 
ont pu se recueillir et préparer Noël ensemble, aidées en 
cela par le mime de l’Annonciation des élèves catéchisés, 
les morceaux de musique joués par les collégiens et les 
chants de tous. Ce fut l’occasion également pour le chef 
d’établissement, monsieur Blondel, de rappeler le sens de 
Noël et la raison d’être de l’école catholique, lieu de pre-
mière annonce et lieu de proposition d’un chemin de foi.  
Une célébration simple et joyeuse à l’image de la venue du 
Christ parmi nous. La fête s’est poursuivie par la désor-

mais traditionnelle marche aux flambeaux qui a illuminé la 
nuit de Muret jusqu’à l’établissement scolaire où chocolat 
chaud et gourmandises cuisinées par les familles atten-
daient les participants.  Une belle fête rendue possible par 
l’investissement de l’animatrice en pastorale scolaire et 
des parents de l’association de parents d’élèves. Lorsque 
les participants se sont quittés, c’est dans les yeux et dans 
les cœurs que brillait la lumière de Noël, prête à être parta-
gée.     Philippe BLONDEL 

                                           L’Aumônerie  fête  Noël  au  Castelet 
    Dimanche 7 décembre, les jeunes de l’Aumônerie ont passé 
la journée ensemble pour donner un spectacle à la maison de 
retraite du Castelet. 
   Tout a commencé par la messe de 11 heures à Saint-Jacques 
durant laquelle ils ont pu participer à la célébration par le biais 
de quelques interventions qu’ils avaient préparées en équipes : 
des pas et des galets posés sur l’allée centrale pour signifier  
l’idée de « se mettre en chemin » vers Noël, puis quelques lec-
tures, la procession des offrandes et bien sûr l’accompagnement 
instrumental des chants dirigés par Sylvain. 
   Après quoi nos jeunes ont été accueillis au presbytère pour y 
partager au chaud les pique-niques.  
   Enfin, tous se sont mis en marche vers la maison de retraite du Castelet pour y donner un spectacle composé de 
sketchs, de chorégraphies et de chansons. Chaque équipe , de la 6ème à la 3ème, a donc enfilé déguisements et ac-
cessoires pour distraire un public visiblement heureux d’avoir tant de jeunesse sous les yeux. Le tout s’est termi-
né par un goûter préparé notamment par les parents accompagnateurs. 

   Le but des animateurs était de proposer aux collégiens 
une « action de Noël » indépendante de tout aspect com-
mercial, pour un prix purement relationnel. Ce but est 
atteint, car les jeunes ont répondu présents, comme cha-
que année, en s’appliquant à préparer de leur mieux cet 
après-midi du 7 décembre.  Et ils recommenceront cer-
tainement, en décembre 2015, dans l’une des deux au-
tres maisons de retraite que compte Muret, avec un nou-
veau spectacle auquel certains pensent déjà…                                                                                 
                          L’équipe des animateurs 
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CCFD 

GOOD- NEWS    
   BONNES NOUVELLES 

  
Des initiatives pour enrayer la faim 
Au Guatémala sur l’Altiplano la pauvreté est liée à l’expansion des grandes exploitations de café qui ont privé de terres les petits 
paysans. 
Sandra, vingt-trois ans, est mère de trois enfants, son mari n’est employé que 
sporadiquement dans les exploitations de café de la région. Leurs revenus sont 
aléatoires et la jeune maman a déjà perdu deux enfants de la malnutrition. 
Sandra retrouve pourtant le sourire en montrant avec fierté un enclos grillagé 
où s’ébattent une quinzaine de gallinacés. Elle avoue qu’au début, elle était 
sceptique quand le Comité Paysan de l’Altiplano (CCDA), un partenaire du 
CCFD – Terre Solidaire, l’a aidée financièrement pour construire le poulailler 
et lui a expliqué comment elle devait s’y prendre. « Je n’avais jamais fait ça. 
J’ai aussi appris à entretenir le potager que j’ai planté derrière la maison. Dé-
sormais, à la maison tout le monde mange à sa faim ». 

         - *Le Rosaire en Equipe* 
"Espérer  contre  toute  espérance" (Ro 4,18) 
°En Janvier 2015 : Dans  sa  mission,  Jésus  va  se  révéler être  la  lumière  des  na-
tions. 
Il doit  donc  rejeter  la  séduction  du  tentateur  qui  n'est  que  ténèbres.  L'espérance 
chrétienne  doit  lutter  contre  toutes  les  séductions  d'un  bonheur  immédiat. (Luc 4, 1-13)   
en  lien  avec  la  Présentation.   

Célébration œcuménique  
 

A l'occasion de la  SEMAINE DE L’UNITÉ DES  CHRÉTIENS 
 

une prière œcuménique pour l’unité des chrétiens aura lieu cette année à l’église Saint-Jean, le vendredi 23 janvier à 
18h30. Le thème proposé est la Parole de Jésus à la Samaritaine : « donne-moi à boire » (Jean 4,7).  
 

Venez nombreux partager ce temps de rencontre fraternelle et de prière œcuménique. 

 Le groupe MCR s'est retrouvé à la mi-décembre pour un temps festif et amical.  
Ce sont 24 personnes qui ont illustré des sketchs, lu des contes ou des poèmes, mimé des histoires en se 

déguisant et en chantant. Tout cela pour raconter la vie du monde, leur vie. 
Les textes parlaient d'arthrose, des jeunes années, de mémoire déficiente, d'incompréhensions du monde 

mais toujours de manière humoristique et bienveillante. Sous le regard du Seigneur, il a été ressenti le bon-
heur de vivre, d'être ensemble dans l'amitié, la simplicité et le rire : cela valait tous les médicaments du 
monde ! 

Les gâteaux, bonbons et boissons ont aidé à terminer la rencontre dans la joie du partage... un instant 
bien vécu de jeunesse retrouvée.  

A refaire … en mars.         M.C.  
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1er dimanche du mois : 9h30 Estantens  
1er et 3ème dimanches du mois : 9h30 Ox 
2ème et 4ème dimanches du mois : 9h30 Le Fauga 
2ème dimanche du mois  : 9h30 st Hilaire 

============ 
 

Tous les mardis et jeudis :  9h messe à st Jean  
Tous les mercredis et vendredis :  9h messe à st Jac-
ques, sauf avis contraire 

================ 
 

Jeudi 01/01  :  18 h  st Jacques 
    Pas de messe à st Jean 
Samedi 03/01 :     18h00 st Jean  
   messe pour les défunts de décembre 
Dimanche 04/01   9h30 Estantens, Ox 
    11h00 Eaunes, st Jacques  
 
Lundi 05/01:          17h00 Marie-Antoinette 
Mardi 06/01:          14h30  Long Séjour    
Samedi 10/01     18h00 st Jean, messe anticipée 
Dimanche 11/01:  9h30 St Hilaire, Le Fauga  
                         11h00 Eaunes, st Jacques  
 
Lundi 12/01:   17h Les cascades  
Samedi 17/01:    18h00 st Jean, messe anticipée 
Dimanche 18/01:  9h30 Ox 
                11h00 st Jacques, Eaunes 
 
Lundi 19/01:      17h Le Barry 
Vendredi 23/01:  18h30 st Jean 
   Célébration œcuménique 
Samedi 24/01:    18h00 st Jean, messe anticipée 
    Avec les scouts   
Dimanche 25/01:  9h30 le Fauga 
    11h00  Eaunes 
    11h00 st Jacques 
    Animée par le groupe SAS 
Lundi 26/01:          16h30 Le Castelet 
Samedi 31/01 :        18h00 st Jean  
Dimanche 01/02 :    9h30 Estantens, Ox  
   11h Eaunes, st Jacques 

Janvier 2015 
 Horaires des messes 

Offices au Carmel 
Les dimanches et solennités : Eucharistie à 9h30 

En semaine : Eucharistie à 11h00 
————— 

Jeudi 1er Janvier 
 

Solennité de Sainte Marie, Mère de Dieu 
Eucharistie à 9h30,suivie de l'Exposition du Saint-Sacrement 

jusqu'à la fin des Vêpres de 17h25. 
~~~~ 

Dimanche 1er Février 
9h30 Eucharistie avec les enfants du Catéchisme 

Lundi 2 février  Fête de la Présentation du Seigneur au Temple        
à 9h30 

Bénédiction des cierges et Procession 
Eucharistie 

suivie de l'Exposition du Saint-Sacrement 
jusqu'à la fin des Vêpres de 17h25. 

Nos rencontres 
Samedi 10/01: 10h00 Bible et Vie 
Lundi 12/01:   14h00 MCR 
        20h30 Bible œcuménique  


